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. • POUR UNE UTILISATION EFFICACE 

DU "BULLETIN TECHNIQUE" 

Certains bulletins d * Avertissements Agricoles, principalement en "haute saison (avril 
à juillet) paraissent touffus et compliqués par le nombre d'ennemis des cultures faisant 
l'objet de rubriques comme par les modalités d'application des traitements. 

Quelques instructions préalables nous paraissent nécessaires pour permettre une bonne 
interprétation et une utilisation efficace des textes s 

- Les régions - Depuis 1952, la Circonscription d'action de la Station Rhône-Alpes 
(région Rhône-Alpes à l'exception du Sud de la Drôme et de l'Ardèche) a été découpée en un 
certain nombre (il 7) de petites régions naturelles individualisées par leur géographie et 
leur climat. Il est évident que chaque année les phénomènes biologiques se déroulent de façon 
analogue dans un certain nombre de cos régions, surtout lorsqu'elles sont voisines dans des 
départements contigus. Mais ce regroupement s'effectue d'une année à 1* autre,, de façon diffé- 
rent e r suivant la physionomie météorologique de la saison de sorte qu'il n'est pas possible de 
les regrouper de façon définitive. 

Nous rappelons que chaque abonné peut trouver le numéro de ca région sur l'enveloppe 
de chaque bulletin. De nombreux abonnés possédant des parcelles dans des régions différentes, 
sans qu'il leur soit toujours possible de nous les détailler, nous nous efforcerons ultérieu- 
rement de publier à nouveau la liste de ces régions. 


— Le réseau d'observations - Iq nous parait nécessaire de rappeler également que chacune 
de ces régions est pourvue d*un poste d'observations météorologiques, au moins pour la mesure 
des précipitations. Nous nous acheminons également vers l'équipement de chacune de ces régions 
en postes d'observations des ennemis des principales cultures de cette région. Aussi les avis 
de traitements sont ils conçus pour chaque région à partir d'observations recueillies sur place 
et communiquées chaque jour à notre Station; 

- Les dates d'application des traitements indiqués sous la forme d'une fourchette de 3 
ou 4 jours correspondent k dessituations favorables à la plus grande précocité de l'ennemi 
visé à la condition que ces situations répondent à une implantation normale de la culture 
intéressée. Les microclimats (agglomérations , enclos, en particulier) en sont exclus en ce 
qui concerne particulièrement les parasites animaux des cultures. Il est difficile d'apprécier 
l'avance ou le retard que ces situations particulières peuvent imprimer à la biologie de ces 
parasites. 

Mais dans chacune de ces petites régions existent obligatoirement des expositions et 
des tranches d'altitude souvent très diverses et c'est à ce niveau que doit intervenir l'in- 
terprétation de ces dates par l'abonné lui-même. 





, , . A v des expositions semblables, une élévation de 100 mètres introduit au printemps 

{ février a juin) un retard moyen de 5 à 6 jours dans 1* évolution des insectes ou des aca- 
riens, mais ce delai peut être ramené à 3 ou 4 jours par des températures très supérieures à 
la normale saisonnière ou au contraire être porté à 10 ru 12 jours par un refroidissement 
important et prolongé. 

En ce qui concerne les différences d'exposition, on peut admettre avec une bonne : 
approximation que 1 ' évolution des parasites animaux y subit la même avance ou le même 
retard que la végétation elle-même. L'erreur est rarement supérieure à un jour du fait 
que la correction porte déjà sur un faible nombre de jours 0 

Mais dès qu e l'on s'intéresse aux maladies, on s'aperçoit que l'interprétation doit 
etre sensiblement différente. En effet, les situations plus chaudes sont compensées en règle 
generale par une plus faible humidité et inversement, de sorte que l'évolution des maladies 
est peu affectée par l'altitude et l'exposition. Une correction ne s'impose que dans les 
cas extremes : situation à la fois chaude et humide (point anormalement abrité ou végétation 
surabondante) où 1 J évolution peut être avancée d'une phase pluvieuse mais il s'agit en 
général de zones bien connues des agriculteurs cù apparaissent normalement les premiers 
foyers de maladie. Ces conditions particulières font en fait 1» objet d'avis de traitements 
anticipés. Dans le cas opposé de situation à la fois plus froide et plus sèche que la moyenne 
de la région. (hauts de coteaux très aérés) il est en général possible de retarder les trai- 
tements fongicides eu bactéricides d'une phase pluvieuse, ce qui représente bien entendu un 
délai très variable suivant la fréquence des précipitations. 

7 --- renouveddemen ^ des traitements dans le cas où le risque est continu, précisé par le 
Bulletin sous la forme "maintenir la protection",. doit obéir à une cadence qui sera fonction 
de deux facteurs principaux : 

-Le climat : d'une part la. dégradation de certains produits est d'autant plus- rapide que 
la température est plus élevée. D'autre part on sait que les pluies entraînent’ progressivement 
le dépôt de produit sur le végétal : on admet généralement qu'une pluie, d'intensité moyenne, • 
de 25 mm, unique ou cumulée ; rend, une application inefficace. Une pluie plus forte ôeut pro- 
duire le même effet avec seulement 15 mm (effet mécanique). Il peut en être de même pour une 
pluie encore plus faible survenant avant que le végétal traité soit complètement réssuyé à la 
suite du traitement. ■ 

Le choix du produit utilisé : on sait depuis longtemps que, toutes conditions égales 
par ailleurs, les . différents produits ont une persistance ou "rémanence" différente. En ce 
qui concerne les fongicides "cia iniques ", l’action étant en général immédiate avec la première 
précipitation survenant après le -traitement, le renouvellement peut s'imposer si cette pluie 
ïi'est pas intervenue avant la fin de la périoue de rémanence du produit. 

• En ce qui concerne les insecticides et acaricides "classiques", par le principe même 
des Avertissements Agricoles ils sont appliqués peu de temps avant l'attaque du ravageur de 
sorte qu' indépendamment des renouvellements imposés par les précipitations, -la cadence des 
traitements doit être ’léduite de la durée de rémanence du produit utilisé et de la persistance 
du risque telle qu'elle est précisée par la Station. ..•••• 

Par opposition avec les pesticides "classiques", les produits endothérapiques , souvent 
appelés "systémiques", ont un pouvoir de pénétration dans le végétal assez rapide de sorte que 
le risque de lessiyage n'intervient que dans les. premiers jours-, voire- les premières heures 
après l'application. 

La situation est souvent ^plus complexe du .fait que certains produits endothérapiques 
ont egalement une action prolongée en surface, ce qui suppose les mêmes critères de renouvel- 
lement qu'avec les produits classiques. 

(A suivre). 

Le Chef de la Circonscription phytosanitaire 
"Rhône— Alpes " , 


R. GIREAU. 


Imprimerie de la Station Rhône-Alpes - Le Directeur-Gérant ï P. JOURNET. 
Inscription à la C.P.P.AJP. N° 477 AD 0 
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Bulletin technique supplémentaire ■ 
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D) Produits actifs sur dicotylédones seulement . 

T ! î ! I Dose/ha Stade 

Latière active j î^om commercial p # Q # application Spectre d'efficacité Particularités d'utilisation 
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